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Evolution des surfaces et du nombre d’operateurs  
engagées en bio depuis 1995 

Source : agence bio / OC 

 

2008 : NOUVEAU DECOLLAGE  
POUR LA PRODUCTION BIO EN FRANCE 

+11% de producteurs bio  
et +36,4% de surfaces en conversion 

 

+11% d’exploitations bio 

Fin 2008, 13 298 exploitations agricoles ®taient engag®es dans lôagriculture 
biologique, soit 11% de plus quôen 2007. En 2008, 1 830 nouveaux producteurs se 
sont engagés en agriculture biologique, 510 producteurs ont arrêtés leur activité 
notamment en raison de départs à la retraite). Les exploitations biologiques 
représentaient 2,6% des exploitations agricoles françaises.  

En 2008, les 2/3 des exploitations étaient localisés dans 7 régions comptant chacune 
plus de 1 000 exploitations certifiées : Rhône-Alpes, Midi-Pyrénées, Pays de la Loire, 
Languedoc-Roussillon, Provence-Alpes-C¹te dôAzur, Aquitaine et Bretagne. Cette 
année la Bretagne est donc la 7ème région dépassant les 1 000 producteurs.  

+5% de surfaces bio  

La superficie totale en mode de production biologique était de 583 799 ha, soit une 
progression de près de 5% par rapport à 2007. Les surfaces « bio » représentaient 
en 2008 2,12% de la surface agricole utilisée (SAU) nationale. 

Nouveau décollage de la Bio en France : forte hausse  
des conversions  
La progression des surfaces  
et du nombre dôexploitations 
confirme un « nouveau 
décollage » de lôagriculture 
biologique en France 
sôappuyant sur la forte 
reprise des engagements de 
producteurs (+11%) en 
agriculture biologique, se 
traduisant par la progression 
des surfaces certifiées bio 
(+1%) et, surtout, par une 
forte augmentation du 
nombre dôhectares en 
conversion : +36,4%.  

Les animaux bio en augmentation 
C¹t® ®levage, on note en 2008 une hausse du nombre dôanimaux bio, en particulier 
des poulets de chair (+17,1%), des poules pondeuses (+5,2%) et des brebis lait 
(12,6%) mais également des bovins laitiers  (+3,7%) et allaitants (+2,1%).  

+12% de préparateurs bio 
En 2008, on compte 7 398 entreprises de transformation et de distribution certifiées, 
dont  5 626 préparateurs de produits biologiques certifiés (+12% par rapport à 2007). 
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Les chiffres clés de l’agriculture biologique en France 

Les productions végétales 

Sur les 583 799 ha certifiés en 2008, 2/3 étaient des surfaces toujours en herbe 
ou des surfaces cultivées avec des plantes fourragères. Les grandes cultures 
couvraient 20% des surfaces en mode de production biologique et les cultures 
pérennes (vigne et arbres fruitiers) entre 6 et 7%. 
 
L’année 2008 a été marquée par une forte augmentation des surfaces en 
vignes, qui confirme les tendances observées en 2007. Les PPAM (Plantes à 
Parfum Aromatiques et Médicinales), les légumes frais et les fruits ont aussi 
des dynamiques de forte progression.  
 
On note également la progression significative des céréales (+11,8%), qui 
intervient après un certain calme voire des baisses depuis 2005. Cette 
dynamique est en cours d’amplification grâce notamment aux relèvement des 
plafonds ou aux déplafonnements des aides à la conversion dans certaines 
régions en 2009. 

 
 Nb d'expl. 

pratiquant 
cette culture 

Evolution nb 
exploitations 

2008/2007 

Surfaces 
certifiées 
« bio » 

Surfaces en 
Conversion 

Total surfaces 
certifiées 2008 

Evolution 
des surfaces 

2008/2007 

Surface totale 
métropolitaine 

(2008) 

% bio / 
total 

national 

Céréales 5 383 6,1% 83 882  11 840  95 722  11,8% 9 678 057  1,0% 

Oléagineux 1 308 4,5% 14 586  1 566  16 152  5,8% 2 085 883  0,8% 

Protéagineux 1 046 -20,4% 7 062  1 016  8 078  -15,4% 162 632  5,0% 

Total 
grandes 
cultures 

5523 2,1% 105 530  14 422  119 952  8,6% 11 926 572  1,0% 

Surfaces 
toujours en 
herbe (STH) 

6 608 4,8% 196 442  23 567  220 010  1,4% 8 120 455  2,7% 

Autres 
fourrages 

5 703 5,9% 116 131  18 220  134 351  5,8% 4 651 151  2,9% 

Total 
fourrages 

8 242 6,3% 312 573  41 788  354 360  3,1% 12 771 606  2,8% 

Légumes 
frais 

3 113 14,1% 7 585  901  8 486  14,2% 386 547  2,2% 

Légumes 
secs 

321 1,3% 1 406  27  1 433  -21,0% 12 285  11,7% 

Total 
Légumes 

3 324 12,7% 8 991  928  9 919  7,3% 398 832  2,5% 

Fruits 3 025 12,8% 8 395  2 559  10 954  13,5% 187 980  5,8% 

Vigne 2 301 20,7% 15 663  12 527  28 190  25,2% 857 123  3,3% 

PPAM 866 15,3% 
(1)

 2 973  934  3 907  24,8% 29 576  13,0% 

Autres     48 110  8 407  56 517  -3,1% 1 281 301  4,3% 

TOTAL 13 298 11,0% 502 234 81 565 583 799 4,8% 27 452 990  2,12% 

Evolution  2008/2007    1,0% 36,4% 4,8%    

Source : agence bio / OC 

(1) Le nombre de producteurs de PPAM en 2007 ®tait de 751. Il sôagit de producteurs ayant cultivés en 2007 des PPAM sur leurs exploitations (pas de prise 
en compte des cueilleurs). Lô®volution 2008/2007 a donc été calculée à partir de ce nombre de producteurs pour 2007. 
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Le vignoble bio accélère son rythme de conversions 
Avec plus de 28 000 ha en mode de production biologique, soit +25,2% par rapport à 
2007, la vigne bio accentue sa forte progression enregistrée en 2007/2006 (+20%). 
Dans un contexte de r®duction de lôensemble des surfaces viticoles nationales. La 
part du bio tend, par ce double effet, à accroitre sa part dans le paysage viticole 
français de façon importante. En effet, la vigne bio représentait en 2008, 3,3% des 
surfaces viticoles françaises. Le nombre de viticulteurs engagés a augmenté dans 
des proportions similaires avec plus 21% en 2008, par rapport à 2007. On comptait 
en 2008, 2 301 viticulteurs. 

En 2007 et 2008, lôacc®l®ration du rythme des conversions en bio des vignes (dont la 
période de conversion est de 3 années) se traduit par une part très importante en 
conversion (44% en 2008). 

Parmi, les trois régions qui regroupaient les 2/3 des surfaces en vigne certifiées, le 
Languedoc-Roussillon a un dynamisme particulièrement fort avec une progression 
de près de 36% (soit 8 337 ha), viennent ensuite la Provence-Alpes-C¹te dôAzur 
(6674 ha, +26,1%) et lôAquitaine (3763 ha, +22,8%). LôAlsace, la Bourgogne et 
Rhône-Alpes, plus modestes quant à leur part de surfaces en vigne bio, sont 
également très dynamiques. 

Légumes frais : poursuite du développement 
Avec 8 486 ha, les surfaces en légumes frais cultivées selon le mode de production 
biologique continuent leur progression (+14,2%). Elles représentaient en 2008 près 
de 2,2% des surfaces légumières nationales. La Bretagne restait la première région 
l®gumi¯re avec pr¯s dôun quart des surfaces certifi®es (2100 ha en l®gumes frais en, 
2008), soit une progression de 20,4%. 

En revanche, les surfaces en légumes secs ont continué de baissé (-21% en 2008 
par rapport à 2007) suite notamment aux importants emblavements de 2006. En 
effet, la part des légumes secs a été particulièrement importante dans les rotations 
en 2006 pour des raisons agronomiques auxquelles se sont ajoutées des raisons 
®conomiques li®es au bas prix des c®r®ales ¨ lô®poque. 

Les surfaces en légumes secs représentaient en 2008 1 433 ha. Toutefois, la part 
des légumes secs biologiques restait élevée dans le paysage national. Ces surfaces 
« bio » représentaient 11,7% des surfaces hexagonales en légumes secs. Plus de 
50% des surfaces étaient concentrées dans trois régions : Midi-Pyrénées, Bourgogne 
et Provence-Alpes-Côtes dôAzur, qui, pour cette dernière, a vu en 2008 ses surfaces 
en légumes secs progresser de 11%. 

Un dynamisme accentué pour les surfaces fruitières 
Les surfaces fruitières en mode de production biologique représentaient en 2008, 
5,8% des surfaces fruitières hexagonales. Avec 10 954 ha, cette production était en 
progression de 13,5% par rapport à 2007, dans un contexte de baisse de la 
production nationale de fruits (-2,8%). 

La première région de production de fruits biologiques était Rhône-Alpes (2 480 ha 
certifiés, en progression de 9%), suivie de Provence-Alpes-C¹te dôAzur (1 608 ha, 
+23,3%), Languedoc-Roussillon (1 414 ha, +19,2%) et enfin Aquitaine (1 282 ha, 
+12,5%). 
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Au niveau des esp¯ces cultiv®es, pr¯s dôun tiers des surfaces fruiti¯res concernaient 
des fruits à coque (principalement châtaigne et noix) et un quart la production de 
fruits à noyaux (abricots, prunes et olives). Les fruits à pépins représentaient au 
minimum 11% des surfaces en 2008 avec principalement des pommes. A noter que 
13% des fruits sont dans une catégorie « autres fruits » qui incluent notamment les 
vergers mixtes où plusieurs espèces sont cultivées sur la même parcelle. Les surfaces  
par espèces se trouvent de ce fait sous-estimées, en effet des surfaces fruits à pépins 
ou à coque peuvent de fait figurer dans cette catégorie. 

Parmi les plus fortes hausses, on peut remarquer lôimportante progression des 
surfaces en oliviers qui ont fait un bond de 40% en 2008. 

Grandes cultures : une dynamique céréalière très encourageante qui 
devrait se poursuivre sur 2009  
Les surfaces en céréales en mode de production biologique ont augmenté de 11,8% 
en 2008, dans un contexte où les surfaces céréalières nationales ont progressé de 
6%. On note parmi les espèces cultivées, la forte progression du maïs grain (+33,3%) 
qui contribue à ce dynamisme. Le bl® tendre, le triticale et lôorge progressent 
respectivement de 7,2%, 6,6% et 4,2%. Les m®langes c®r®ales/pois sôimposent dans 
les rotations si lôon en croit la progression de +13% enregistr®e en 2008. 

Les principales régions productrices de céréales étaient les Pays de la Loire avec plus 
de 11 000 ha (+9,7%) et Midi-Pyrénées (10 750 ha, +4%).  

Un tiers des céréales mises en culture en 2008 était du blé tendre, venaient ensuite le 
maïs grain et les mélanges céréaliers (12% chacun) et enfin lôorge, le triticale 
(respectivement 11 et 9%) 

Les surfaces en oléagineux certifiées ont progressé en 2008 de +5,8%. Cependant, 
cette progression est uniquement li®e ¨ lôemblavement de tournesol dont les surfaces 
font un bond de 24,2%, avec 10 055 ha en 2008, soit les 2/3 des surfaces 
dôol®agineux en mode de production biologique. A lôinverse le soja (-13,5%) et le colza 
(-17,8%) sont en net repli. 

La culture de protéagineux poursuit sa baisse en 2008 avec -15,4%, dans un contexte 
national de recul des surfaces cultivées en protéagineux. Malgré cette baisse, la place 
des prot®agineux bio a augment® dans la part nationale, et repr®sente aujourdôhui 5% 
des surfaces. 

La f®verole (avec pr¯s de 2/3 des surfaces) et le pois prot®agineux (avec pr¯s dôun 1/3 
des surfaces) ont été les deux espèces les plus mises en culture en 2008. 

Un dynamisme qui se confirme en 2009 pour les plantes à parfum, 
aromatiques et médicinales 
Malgré sa faible part relative (3 907 ha en 2008), la dynamique de croissance des 
surfaces en plantes à parfum aromatiques et médicinales se maintenait en 2008 avec 
une progression de +24,8%. La demande progresse du fait du développement des 
cosm®tiques et de lôaromath®rapie biologiques. Les principales plantes produites 
restaient la lavande et le lavandin, qui représentaient plus de la moitié des surfaces bio 
en 2008. 

Hausse des surfaces fourragères en lien avec la progression des 
élevages herbivores 
En 2008, les surfaces toujours en herbe (2/3 des surfaces bio française en 2008) ont 
progressé de (1,4%) après avoir reculé en 2007/2006, tandis que les prairies 
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temporaires et cultures fourragères augmentaient de 5,8%. Au total, près de 354 360 
hectares étaient en mode de production biologique (+3,1 par rapport à 2007), soit près 
de 3% des surfaces fourragères nationales. 

Les productions animales en hausse 

Après le maintien, voir le tassement des cheptels en 2007, l’année 2008 se 
présente avec une hausse du nombre d’animaux bio en particulier pour les 
bovins laitiers et allaitants.  

  
Nombre 

d'exploitations 

Evolution du nb 
dõexploitations 

2008/2007 

Nombre 
d'animaux 

2008 

Evolution 
du nombre 
d'animaux 
2008/2007 

Nb total 
dõanimaux 
(métropole 

2007) 

% bio / total 
animaux 
national 

vaches allaitantes 1861 1,1% 62 356 2,1% 4 198 193 1,5% 

vaches laitières 1484 -0,7% 61 386 3,7% 3 845 815 1,6% 

total vaches 3 130 0,1% 1 23 742 2,9% 8 044 008 1,5% 

brebis lait 136 20,4% 28 572 12,6% 1 315 073 2,2% 

brebis viande 861 2,7% 99 952 -1,4% 4 434 197 2,3% 

total brebis 988 4,8% 1 28 524 1,4% 5 749 270 2,2% 

chèvres 400 9,6% 21 022 n/d
(1)

 836 822 2,5% 
truies 
reproductrices 

251 -0,4% 4 724 -3,3% 975 447 0,5% 

poulets de chair 431 1,7% 5 333 119 17,1% 115 795 000 4,6% 

poules pondeuses 719 2,6% 1 703 186 5,2% 41 658 000 4,1% 

pisciculture 12 8,6% n/d n/d n/d n/d 

Source : agence bio / OC                n/d : Non disponible                  (1) En cours de vérification 

Ruminants biologiques : les cheptels s’accroissent  
Le nombre de bovins certifiés progresse de près de 3%. Cette progression est plus 
marquée pour les bovins laits (+3,7%) que les bovins viandes (2,1%). Les vaches 
allaitantes et les vaches laitières biologiques représentaient 1,5% du cheptel 
national. 

Le nombre de brebis biologiques a progressé de 1,4% en 2008, avec par 
orientation :  

- une augmentation du nombre de brebis lait (+12,6%), soit une progression 
similaire à celle enregistrée en 2007/2006, soit +15%, 

- un ralentissement de la diminution du cheptel de brebis viande (-1,4%), après 
2 années de net recul (-10,7% en 2006/2005 et -5,1% en 2007/2006).  

Le nombre de chèvres en revanche chute de façon importante (-22%), et demeure 
lôexception dans cette tendance haussi¯re g®n®ralis®e chez les ruminants. Des 
expertises sont en cours pour valider le chiffre et identifier les ®l®ments dôexplication, 
sachant que le nombre dô®levages caprins bio augmente. 

Repli des truies après la forte progression en 2007 
Repli du nombre de truies, avec toutefois une stabilit® du nombre dô®levages et un 
nombre dôanimaux sup®rieur ¨ toutes les ann®es pr®c®dentes, except® 2007. 

Les volailles bio en progression 
Le nombre de poulets de chair et de poules pondeuses certifiés a augmenté 
respectivement de 17,1% et 5,2% en 2008 par rapport à 2007. Les poules 
pondeuses comme les poulets biologiques représentaient 4% de la production 
nationale. 
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L’agriculture biologique dans les régions 

En 2008, plus de 60% des surfaces et des exploitations étaient localisées dans 
7 régions, comptant chacune plus de 1 000 exploitations certifiées : Rhône-
Alpes, Midi-Pyrénées, Pays de la Loire, Languedoc-Roussillon, Provence-
Alpes-Côte d’Azur, Aquitaine et Bretagne.  
 

L’Outre-mer, l’Alsace et le Languedoc-Roussillon : les plus fortes 
progressions du nombre de producteurs bio  
Lôaugmentation du nombre dôexploitations certifi®es en 2008 par rapport ¨ lôann®e 
2007, a été spécialement marquée en Alsace (+30%), en Languedoc-Roussillon 
(+22%), ainsi que dans les DOM (+41%). Il est à noter que lôensemble des r®gions 
ont vu leur nombre de producteurs engagés en agriculture bio augmenter entre 2008 
et 2007. 
 

Midi-Pyrénées : en tête des 
régions pour leurs surfaces 
bio 

Plus de la moitié des surfaces bio 
se trouvait dans cinq régions : 
Pays de la Loire, Midi-Pyrénées, 
Rhône-Alpes, Provence-Alpes-
C¹te dôAzur ainsi que Languedoc-
Roussillon. 

Avec 67 882 ha certifiés, la région 
Midi-Pyrénées est la première 
région française en termes de 
surfaces en mode de production 
biologique. Elle détrône de ce fait 
la région Pays de Loire (65 884 
ha). Les surfaces certifiées étaient 
les plus importantes en 2008 dans 
les départements de la Drôme 
(plus de 24 000 hectares), de 
Loire-Atlantique (près de 24 000 
ha), de lôAveyron (pr¯s de 22 000 
ha) et du Maine-et-Loire (plus de 
15 000 ha). 

Côest dans la Dr¹me et en Guyane 
que la place de lôagriculture 
biologique dans le territoire 
agricole était la plus forte, avec un 
peu plus de 10% (respectivement 
10,7% et 10,5%) de la SAU 
certifiée, puis en les Bouches-du-
Rhône et les Hautes-Alpes 
(respectivement 8,5% et 8,3%).  
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En 2008, les D®partements dôOutre-mer avaient une dynamique de croissance des 
surfaces bio très forte. En France métropolitaine la dynamique de développement 
des surfaces a été particulièrement forte dans les Alpes-Maritimes, la Seine-
Maritime, la Loire, en Corse, dans le Gard et le Var, avec des taux de progression 
supérieurs à 25%. 

 

 

 

Le palmarès des départemenÔÓ ÅÎ φττό ÄÁÎÓ ÌÅ ÄÏÍÁÉÎÅ ÄÅ ÌȭÁÇÒÉÃÕÌÔÕÒÅ ÂÉÏÌÏÇÉÑÕÅ 

Nombre d'exploitations certifiées Surfaces en mode de production bio 
Part de la bio dans la SAU(1)  

(surface agricole utilisée) 

Département Nb d'expl. Département hectares Département % de la SAU 

Drôme 615 Drôme 24 078 Drôme 10,7% 

Gard 367 Loire-Atlantique 23 768 Guyane 10,5% 

Loire-Atlantique 351 Aveyron 21 782 Bouches-du-Rhône  8,5% 

Maine-et-Loire 348 Maine-et-Loire 15 692 Hautes-Alpes 8,3% 

Vaucluse 323 Gers 14 724 Alpes de Hautes-Provence 8,1% 

Ardèche 319 Aude 13 964 Pyrénées-Orientales 8,0% 

Hérault 313 Bouches-du-Rhône 13 437 Var 7,4% 

Lot-et-Garonne 300 Alpes de Hautes-Provence 12 105 Vaucluse 6,7% 

Finistère 299 Orne 11 492 Alpes-Maritimes 6,0% 

Bouches-du-Rhône 281 Vendée 11 287 Aude 5,8% 
(1) SAU par département : Données Agreste 2008 provisoires 

Source : agence bio / OC 
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Les préparateurs bio en France 

7 398 entreprises de transformation et de distribution certifiées en 
2008  

Depuis 1995, lôobservatoire national de lôagriculture biologique recense les 
entreprises de préparation et de distribution certifiées en agriculture biologique. La 
forte augmentation constat®e depuis 2006 r®sulte essentiellement de lô®volution de la 
réglementation : depuis le 1er juillet 2005, lôobligation de certification a ®t® ®tendue 
aux distributeurs de produits biologiques.  

Evolution du nombre de préparateurs et distributeurs certifiés en agriculture biologique : 

 
Source : agence bio / OC 

Plus de 5 600 préparateurs de produits biologiques certifiés en 
2008  

Le nombre dôentreprises r®alisant 
des opérations de transformation 
de produits agricoles biologiques, 
de conservation et/ou de 
conditionnement, rassemblées 
dans la catégorie des 
« préparateurs1 », sô®levait ¨ 5 626 
dont près de 9% étaient spécialisés 
bio en 2008 (+12% par rapport à 
2007). 

 
 
 

 

                                            

1 Les préparateurs regroupent les abattoirs, bouchers, boulangers, conditionneurs, façonniers, organismes stockeurs, restaurateurs, sous-traitants, 
terminaux de cuisson et les entreprises de transformation. Un producteur qui transforme sa production nôest pas comptabilis® parmi les préparateurs à 
moins quôil ach¯te plus de 50% des produits quôil transforme. 
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Profil des entreprises de préparation en 2008  
Les entreprises de transformation, de conservation et de conditionnement de 
produits biologiques sont diversifiées, mais le secteur végétal prédomine largement : 

- 87% des préparateurs ont une activité principale dans le domaine des 
productions végétales 

- 12% dans les productions animales 

- 1% était multi produit ou des restaurateurs ou traiteurs 

 

Par activité bio principale en 2008, nous avions : 

- 60% fabriquaient des produits de boulangerie - pâtisseries 

- 4,5% étaient impliquées dans le secteur des fruits et légumes 

- 3,2% dans la production de vin 

- 3,1% dans la fabrication dôhuiles essentielles 

- 7% dans le secteur des viandes 

- 3,2% dans le secteur des produits laitiers 

 
 


